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cftoient neceflaires ; & qui s'ac-
quittent dignement & faintemér, f rc
de ce que Dicu& les hommes ont P
pi atrendre d’elles, chacune dans § ce
fes emplois ou la divine provi. § n’
dence les avoit deftinées. e
Les Meres Vrlulines ont eu
tant de bon-heur dans linftry- § da
ction des filles qu'on leuracon- | fes
fices ; foit Penfionnaires, foit ex- | Mo
ternes quifrequentencleurs Claf' § Fr:
fes, quen voyant les ménagesde § y |
Canada, & chaque maifonen par- § imj
ticulier;tres-aifémencony diftin- § via
gue , par léducation Chreftienne § unc
desenfans, les meres de familles § Bar
qui font forties de leursmaifons, § de
davec celles qui n'ont paseu céc § dce
avantage, admr
“Les Meres Hofpitalicres ont [ tre(
un foin fi charitable des malades, § enc

quiy{onttoljoursen grand nom:



